
 
 

Bonne et Heureuse Année 
 
 

La JEC : une école de vie, une expérience de foi 
 
Je partage depuis 2 ans la vie de la paroisse Saint-François. Par ces quelques lignes, je voudrais 
partager avec toute votre communauté mes expériences de foi et de vie à travers mon engagement dans 
la JEC, cet "autre regard de notre Église". Cette Église qui, toujours d'après mes expériences, demeure 
la même et unique famille dans son universalité partout où que je sois. 
 
Je me souviens toujours de mon premier jour ici à Saint-François. J'ai été ému par l’accueil car dès que 
je suis rentré dans l'église en ce jour d’Épiphanie 2008 - trop tôt, je pense car il n’y avait que le Père 
Paul de vénérée mémoire et Yves, qui avait préparé la messe - celui-ci s‘avança vers moi avec ces 
paroles : “ Voulez-vous lire la première lecture ou la deuxième ? ” C’était un choc émotionnel et une 
surprise plus qu’agréable pour moi, surtout qu’en Afrique ne va pas lire qui veut au cours de la messe. 
Cet accueil, quoique étrangement sympa me donnera de l’assurance quant à mon intégration rapide et 
sans problème au sein de la communauté. Je reviendrai plus tard sur comment la communauté de 
Saint-François dans son ensemble s’est érigée en une véritable famille d’accueil pour moi. Ce qui a 
beaucoup joué positivement dans ma mission et m’a fait très vite oublier les nostalgies possibles de 
mon pays. 
 
J’ai voulu intituler mon article “ La JEC : Une école de vie, une expérience de foi ” pour les 
expériences que j'ai vécues dans ce mouvement et qui ont complètement transformé ma vie pendant 
vingt et une années.  De ce mouvement j’ai tiré toutes mes capacités et énergies d’action, ma vision et 
mes combats pour le monde, spécialement celui de la jeunesse.  
 
Être missionnaire aujourd’hui dans le monde étudiant est une joie et un honneur pour moi, même si 
dans l’état actuel de mon organisation, avec la rareté des ressources, ce n’est pas une chose aisée. 
Souvent quand j’arrive dans un pays pour la première fois, je fais face à des questions de la part des 
jeunes sur ce qu'est mon travail. En leur décrivant brièvement l’iceberg des activités que sont les 
représentations aux rencontres des institutions onusiennes, les visites au Saint-Siège et aux 
mouvements nationaux dans diverses régions du monde à la rencontre des étudiants et des autorités 
des Églises locales, tous trouvent le travail très excitant. Effectivement, moi-même je l’ai trouvé très 
excitant avant de faire face à la réalité. Cependant, je continue à croire fermement qu’il n’y a rien de 
plus noble que de courir à travers la planète pour renforcer l’espérance des jeunes et les convaincre de 
travailler pour un avenir au visage plus humain qu’économique. 
 
Je me rappellerai toujours ce dimanche d’octobre 1989, quand, à la fin de la messe, le curé avait 
annoncé l’arrivée de trois jeunes venus de la métropole diocésaine pour rencontrer les jeunes lycéens 
et collégiens. Je venais de faire mon entrée au collège. Ma curiosité était si forte, que j’oubliais les 
menaces qui pesaient sur chacune de mes sorties de la maison. Ce n’était pas chose facile d’être enfant 
d’un enseignant : mon père refusait tout engagement qui selon lui conduirait à une perte de temps si ce 
n’est être avec le cahier ou un livre… 
 Après la première rencontre JEC à laquelle j’ai participé, je restai impressionné par les descriptions 
faites quant à la nature, à la méthodologie, et aux objectifs du mouvement. Même si je restais plus 
intéressé par les chants et les petits jeux qui agrémentaient la réunion, je découvrais aussi une 
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communauté, une probable compagnie d’amis. Et, rapidement, que je pourrais peut-être, dans ma vie 
de chrétien baptisé, apporter plus que cela à la société.  
 
La méthodologie de la JEC : Voir-Juger-Agir et la révision de vie. Cette trilogie m’a plus séduit dans 
son application concrète que dans sa théorie. Si je tentais et m’efforçais de faire un parcours sans faute 
dans la société (éviter de m’aventurer avec les jeunes de mon âge dans les sorties nocturnes qui 
finissent dans l’alcoolisme, la drogue, etc.…), c’était beaucoup plus pour éviter de voir une image 
noire de ma personne dans ce miroir que m’offrait la JEC quand le moment de relecture de ma vie 
arriverait. Ainsi, la JEC a été pour moi un milieu d’éducation et d’apprentissage du savoir-vivre, du 
savoir-être, et du savoir-savoir plus que n’importe quelle institution d’éducation (famille, école, voire 
la société elle-même). La JEC m’a apprivoisé à travers le souci de l’autre, parfois au détriment de mon 
bien-être. 

Edouard Koutsava 
 

 
AGENDA 

 
Dimanche 2 janvier  Messe à 10h30 

Epiphanie du Seigneur 
 

Mercredi 5 janvier : à 20h45 lecture priante de la parole  
Jeudi 6  janvier : à 12h15 pas de messe    mais  

Assemblée de prières 
 suivi d’un échange-repas 
Vendredi 7 janvier  à 20h30 Réunion des Animateurs de chants  
Samedi 8 janvier Accueil à Saint François de 10h à 12 h :   
 
Dimanche 9 janvier  Messe à 10h30 

Baptême du Seigneur 
 
Mercredi 12 janvier : Conférence du Père Bée 
Jeudi 13  janvier : Messe à 12h15 
Samedi 15  janvier Accueil à Saint François de 10h à 12 h   
 
Dimanche 16 janvier  Messe à 10h30 

2 ème  Dimanche du temps de l’Eglise 
Messe des familles 

Eveil à la foi 
Repas paroissial  

 
Jeudi 20  janvier : Messe à 12h15 
Samedi 21  janvier Accueil à Saint François de 10h à 12 h   
 
Dimanche 22  janvier  Messe à 10h30 

3 ème  Dimanche du temps de l’Eglise 
 

 
Accueil et Secrétariat (tél. 01.43.50.69.35)  2, av. Giovanni Boldini  92160  ANTONY        

Le dimanche 16 janvier, nous pourrons, à l’issue de la 
messe des familles, partager un repas. 
 
Dans l’après-midi des activités seront proposées aux petits 
et aux grands. 
 
Réservez votre dimanche   
 


